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se trouvent au centre ďintérět: 1'administratíon nationale autonome de 1'éducation ä 
1'échelon le plus bas et les organes de contröle multinationaux de la monarchie des 
Habsbourg furent remplacés par un systéme scolaire centralisé dans lequel les Alle­
mands n'avaient plus aucune influence du tout sur 1'administration scolaire supé-
rieure. L'auteur analyse aussi les effets pratiques de la loi scolaire des minorités et celle 
de la langue utilisée en cours dans les Colleges d'enseignement général et dans les insti-
tutions de formation de professeurs ainsi que de la politique scolaire tchécoslovaque 
sur les institutions éducatives allemandes. M. Reich prend aussi en compte le systéme 
éducatif populaire et les institutions culturelles. II en arrive ä la conclusion que le 
systéme éducatif allemand est reste dans son essence inchangé. Une comparaison sta-
tistique du systéme scolaire suděte-allemand avec le systéme tchěque et slovaque et 
aussi avec celui en Allemagne fait apparaitre clairement que le systéme scolaire suděte-
allemand bénéficiait de conditions favorables tant du point de vue quantitatif que qua-
litatif. Cependant dans les communes oú les Allemands formaient une minoritě, on 
procéda ä l'aide du systéme scolaire ä une politique de dénationalisation. Au vu de 
cette étude, les plaintes sur une discrimination du systéme scolaire allemand reposaient 
surtout aussi sur 1'incongruité du principe ďétat démocratique et celle de la protection 
internationale des minorités. 
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Les données de base d 1'article sont tirées ďune these de doctorat portant sur le par-
lementarisme des minorités allemandes dans la partie Orientale de l'Europe centrale de 
1919 ä 1945. Au debut de l'annee 1927, alors que la conjoncture économique de l'a-
prěs-guerre était ä son point culminant, celui-ci atteint le chiffre record de 219 manda-
taires venant de délégations de touš les parlements et chambres du territoire ici étudié. 
Au cours de recherches historiques, on a recense en tout 636 mandataires de nationa-
lité allemande vivant sur ce demi-continent. En se basant sur les professions, les liex de 
naissance, les biographies et les arriěre-plans nationaux-culturels de ce groupe de per-
sonnes, 1'article fournit (avec comme point fort la Tchécoslovaquie) des conclusions 
statistiques inéressantes sur la composition des parlementaires allemands representant 
les minorités. Cétaient pratiquement sans exception touš des hommes et, fait typique 
pour des minorités, la proportion des employés du service public était extrěmement 
bas. Ein Tchéchoslovaquie, les fonctionnaire des partis, des associations et des Organi­
sation jouaient au point de vue professionel le role principál; dans leur ensemble par 
contre, les députés étaient surtout recrutés dans le secteur agricole. Laplupart des par­
lementaires allemands de Tchécoslovaquie ne parlait pas tchěque. L'elite politique 
était au point de vue national et culturel beaucoup plus mélangée que ce que les cher-
cheurs supposaient auparavant (cf. les chefs de filé juifs allemands des sociaux-démo-
crates et des libéraux). L'analyse des lieux de naissance et de residence des députés alle-
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mands et de 1'étendue géographique de leur circonscription électorale indique claire-
ment que les minorités allemandes envoyaient des gens bien considérés de leur proche 
entourage dans les assemblées legislatives. Ceux qui n'etaient pas de la region, méme 
s'ils étaient allemands, avaient trěs peu de chance d'etre élus. En Tchécoslovaquie, de 
nombreux membres allemands connus nationalistes du parlement provenaient de 
régions qui étaient ä la frentiere linguistique et dans les ilots linguistiques. 
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Cet essai repose sur une demande de recherche déposée par la Commissionpour l'his-
toire du parlementarisme et des partis politiques (Bonn). Dans la premiére partie de 
1'exposé, l'auteur commente les méthodes utilisées, les outils et les problěmes du pro­
jet de recherche et il dresse un court bilan. Dans la deuxiěme partie, il nous présenté 
huit destins personnels. Il a recueilli du matériel biographique concernant 491 person-
nes qui étaient députés (321) ou sénateurs (170) a 1'assemblée nationale tchécoslovaque 
lors de la derniěre periodě électorale (élections de mai 1935). Le bilan provisoire du 
projet de recherche révěle 1'étendue de la persecution d'une partie importante de 1'élite 
politique de la Premiére République par les forces d'occupation allemandes de 1938 ä 
1945, qui alla au-delä des f rontiěres des partis et des nationalités. On a pu ainsi prouver 
que 155 parlementaires (32%) en tout ont été persécutés pour des raisons politiques. 
Parmi eux, se trouvaient 9 des 15 femmes élues dans les deux chambres. On a pu établir 
que 33 députés sénateurs furent exécutés ou moururent en prison ou des suites de leur 
incarcération. Dans 65 autres cas, ils furent envoyés dans des camps de concentration 
ou emprisonnés, 60 autres parlementaires émigrěrent et 6 d'entre eux sont morts en 
exil avant la fin de la guerre. 
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Cet essai, base principalement sur des documents provenant d'archives allemandes, 
américaines et britanniques, contribue ä la reconstruction historique de la phase 
initiale de 1'emigration hors de Tchécoslovaquie aprěs la prise du pouvoir de février 
1948 par les communistes. Dans le premiér chapitre, l'auteur présenté sommairement 
la position des alliés occidentaux ä l'egard de la Tchéchoslovaquie au debut de la 


